
Rien ne se perd 
(Paroles & musique : Hector Boyau) 
 
A tous les vieux cons grincheux 
Qui pensent qu’avant c’était mieux 
Que c’était le bon temps d’antan 
Il y seulement quarante ans 
A tous les jeunes schnoques baveux 
Qui croient que les cons c’est les vieux 
Que demain sera plus gai 
Parce qu’on n’arrête pas le progrès 
 
Rien ne se perd rien ne se gagne 
Tout est transe Tout est étrange 
Rien ne se perd rien ne se gagne 
 
A tous les démolisseurs 
Les critiques et les nettoyeurs 
Qui tirent sur tout ce qui bouge 
Et qui repeignent le monde en rouge 
A tous les grands bâtisseurs 
Affolés par leur grandeur 
Et dont le génie produit du neuf 
Autant que la poule qui pond son œuf 
 
A tous les prédicateurs 
Perdus dans leurs rêves d’ailleurs 
Et qui oublient tous qu’ici  
Ben c’est la planète où qu’on vit 
Faut-il rappeler le principe 
Premier de la thermodynamique 
 


